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« Si quelqu’un veut être le premier, 
qu’il soit le serviteur de tous »





Fils de l’homme livré aux mains des hommes,
comment ne pas trembler quand tu nous parles de ta mort ?
Comment te suivre au dur sentier où le plus grand est le dernier ?
Comment siéger tout près de toi sans boire à cette coupe que tu bois ?

Pour te servir dans tous nos frères,
donne-nous un cœur aimant !
Pour t’accueillir comme Dieu-même,
donne-nous un cœur d’enfant.


X 49-70 - Fils de l'homme livré aux mains des hommes
Auteur : Claude Bernard / Compositeur : Michel Wackenheim

AUTOUR DES TEXTES
À partir des lectures
Le texte tiré du livre de la Sagesse a été choisi en fonction celui de l’évangile de Marc lu ce jour. Il met en exergue l’impuissance du juste devant le cynisme des méchants. Mais, si vraiment Dieu est avec lui, ce dernier sera avec lui pour le sortir de la mort. De son côté, Jésus dit à ses disciples qu’il lui faut passer par la mort pour, au bout de trois jours, la vaincre, ce qui peut les surprendre. Son propos est renversant puisqu’il en profite pour dire qu’aux yeux de Dieu les premiers seront les derniers et vice-versa, mais à condition de se comporter comme Jésus lui-même, qui s’est fait le serviteur de tous. Dans notre société, désormais, il nous faut ressembler aux enfants, c’est-à-dire aux tout-petits auxquels il s’identifie. De son côté, la lettre de Jacques commente l’enseignement de Jésus sur le cœur de l’homme, si enclin à mettre de l’huile sur le feu et à provoquer des conflits, des guerres et des violences, alors que la sagesse qui vient d’en haut (l’Esprit Saint) ne peut qu’inspirer la pureté, la paix, la bienveillance et la miséricorde.

Nous savons ce qui nous reste à faire : devenir le serviteur de tous, nous laisser inspirer par la sagesse de Dieu, accueillir les petits avec le cœur de Dieu, accueillir Dieu avec un cœur d’enfant. Et cela envers et contre tout, même si nous savons que la souffrance et l’épreuve ne nous seront pas épargnées.
Faire nôtre la prière du psaume. Car si des puissants cherchent ma perte et qu’ils n’ont pas le souci de Dieu, ce dernier nous vient en aide, il est notre appui.

Première lecture : Sagesse 2, 12. 17-20
Le livre de la Sagesse est sûrement le dernier de tous les livres de l’Ancien Testament à avoir été écrit, vers –50, à Alexandrie. C’est une magnifique méditation sur la manière dont Dieu s’y prend pour nous rendre justes, saints, capables de vivre l'alliance qu’il propose à son peuple Israël. Au début de l’ouvrage, l’auteur réfléchit sur la situation de son peuple, souvent malmené par les vicissitudes de l’histoire ; et pas toujours à cause de ses infidélités.
Le passage que nous entendons ce dimanche présente les propos des impies qui ne supportent pas la justice du juste. Celui qui agit justement et saintement attise la mauvaise conscience des impies. Aussi, l’origine du mal est-elle d’abord et avant tout dans le refus du bien. 
Prophétiquement, ce passage dévoile ce que disent les acteurs de la Passion de Jésus, dont nous sommes, lorsqu’ils décident de crucifier Jésus.

Psaume 53
Plusieurs psaumes, dont celui qui nous est donné à méditer ce dimanche, font entendre la prière du juste souffrant. Ils font entendre une confiance en Dieu qui sauve et vient à l’aide. Leurs points d’appui, la source de leur confiance, c’est le nom même de Dieu. En révélant son nom (Je suis ce que je serai ; Ex 3, 14), Dieu se manifeste comme une force de présence pour tous ceux qui croient en lui ; ce nom sonne comme une promesse selon laquelle cette présence déploiera la bénédiction que Dieu veut donner à son peuple.

Deuxième lecture : Jacques 3, 16-4,3
Dans ce passage de la lettre de Jacques, l’apôtre identifie les obstacles qui nous empêchent d’accueillir pleinement l'Évangile : la convoitise et la jalousie.
La jalousie est une peur qui dénie à l’autre sa place à nos côtés ; elle nous fait croire qu’il est un rival potentiel qui mettrait en danger les dons que nous avons reçus.
La convoitise est une force qui désactive le don ; elle fait tout oublier de la main qui donne.
Jalousie et convoitise sont toutes deux indissociables et se renforcent l'une l'autre.
Mais il y a une sagesse qui nous est donnée, celle qui vient de Dieu et qui nous apprend comment il est capable de bénir chacun de ses enfants sans compter. Cette sagesse qui nous fait découvrir la justice de Dieu nous conduit à la paix fraternelle.

Évangile : Marc 9, 30-37
C’est la seconde fois dans le récit de l’Évangile de Marc que Jésus annonce sa passion et sa résurrection ; il le fait pour aider ses disciples à entrer dans l’intelligence de la volonté du Père à laquelle il consent. La première fois, dans l’évangile que nous proclamions dimanche dernier, Pierre refusa l’idée que le Messie, son ami Jésus, puisse souffrir et mourir. Ce refus l’empêchait d’entendre la phrase jusqu’au bout : et le troisième jour il ressuscitera… Pareillement ici, les disciples n’entrent nullement dans la perspective de cette résurrection. Ils commencent cependant à accepter l’idée que Jésus puisse mourir, aussi discutent-ils entre eux afin de savoir qui est le plus grand : qui sera le chef à la place du chef !
Jésus entre dans sa passion et dans sa résurrection comme un serviteur obéissant à son Père, offrant le pardon, la justice et la paix. Le soir venu, à la maison, Jésus endosse les vêtements du serviteur. Il aide ses disciples et les interroge : « De quoi discutiez-vous en chemin ? » (Lc 24, 17). Le service que Jésus rend à ses disciples est de faire venir à la parole ce qu’ils n’osent dire d'eux-mêmes, du monde et de Dieu.
La mort et la résurrection de Jésus opèrent comme un révélateur qui établit la vérité de ce qui est dans les cœurs humains. Pour guérir de ce qui est ainsi révélé, une seule solution : l’accueil inconditionnel de celui qui est sans droit, sans intérêt, comme étaient considérés les enfants à l’époque.

Pistes d’homélie

[bookmark: _Hlk511141844]« Si quelqu'un veut être le premier, qu'il soit le serviteur de tous »

Deux idées à développer : 
1.Comme Jésus, les chrétiens d'aujourd'hui peuvent rencontrer de l'hostilité.
2.Comme les premiers disciples, Jésus nous appelle au service désintéressé.

1. Jésus affirme que Dieu est le Père et que les humains sont tous appelés à vivre en frères. Constatant l'hostilité des autorités religieuses à ce double message, plusieurs fois, il s'est « retiré » loin de Jérusalem. Mais chaque fois, il est revenu. Éclairé par le sort des prophètes, qui ont été persécutés, il est décidé à porter son message jusqu'au bout : il fait désormais le sacrifice de sa vie. Mais c'est dans l'espérance d'une victoire sur la mort.

Les disciples, eux, en sont encore à rêver d'un « royaume » politique, où ils pourraient jouer un rôle important. Jésus ne leur reproche pas d'avoir de l'ambition, mais il leur indique une manière inattendue de la réaliser : « Tu veux être le premier, tu veux être le meilleur ? Alors, mets-toi au service de tous, en acceptant même la dernière place ». Et il se solidarise avec les enfants, non pas en les présentant comme des modèles d'innocence, mais seulement parce que, dans la société de l'époque, les enfants ne comptaient pas.

2. Plus tard, les disciples à leur tour ont affronté la persécution. Comme l'avait déjà connue l'auteur de la première lecture, sans doute un Juif d'Alexandrie minoritaire dans une grande ville païenne où beaucoup de Juifs abandonnaient leur religion, et disaient de lui : « Il nous contrarie, il s'oppose à nos entreprises, il nous reproche de désobéir à la loi de Dieu, il nous accuse d'infidélités à notre éducation... Éliminons-le ! »

De plus en plus, les chrétiens de nos pays se trouvent dans la même situation : non seulement minoritaires à venir à la messe, mais combattus aussi par ceux qui veulent imposer l'euthanasie, l'avortement, l'abolition de la famille ou par ceux qui refusent qu'on aide les pays pauvres et qu'on accueille les exilés. Rappelons-nous que bien d'autres avant nous ont été ridiculisés, calomniés, persécutés, comme Jésus lui-même. Mais retenons aussi sa réponse aux disciples qui voulaient être « le plus grand » : il ne s'agit pas de s'imposer avec arrogance, mais de témoigner humblement, parfois par la parole mais d'abord par le comportement quotidien.

Quelles sont les circonstances où il nous faut témoigner de notre foi malgré l'hostilité ?
Quel service humble et authentique pouvons-nous rendre ?
Quel est notre comportement avec les plus petits, petits par l'âge, par l'instruction ou par l'importance sociale ?

Père Joseph Rahard
Diocèse d’Angers (49)
Pour aujourd’hui
Des questions pour vous permettre de partager en équipe et de commenter les textes…

1. LE JUSTE CONDAMNÉ. « Attirons le juste dans un piège » (1re lecture) ; « Des étrangers se sont levés contre moi » (psaume) ; « Le Fils de l’homme est livré » (évangile) ; « … ces instincts qui mènent leur combat en vous » (2e lecture). L’amour n’est pas aimé : l’homme refuse le bien. Parlons de l’homme à la fois habité par l’esprit d’amour et aussi ennemi de l’amour.

2. ALLERGIE À LA CROIX. « Qui est le plus grand » (évangile), S’agit-il d’ambition ? Ou d’allergie à s’abaisser jusqu’à la croix ? Avons-nous cette allergie ?

3. ÊTRE LE PLUS GRAND (évangile)… Émulation scolaire, championnats, concours… sont mis en œuvre pour stimuler le désir d’être déclaré plus grand que les autres, de détenir un pouvoir, … Observons la société : que produit cette recherche de la première place ? À l’ambition de surpasser les autres, serait-il préférable de chercher à se surpasser ?

4. LE SOUTIEN DE DIEU « Dieu l’assistera, le délivrera, veillera sur lui » (1re lecture) ; « sauve-moi » (psaume) ; « la sagesse qui vient de Dieu est droiture, paix, tolérance, compréhension » (2e lecture). Quand Dieu guérit ceux que le monde blesse, quand il ressuscite (évangile) celui que les hommes tuent, il juge le monde : basons-nous notre vie sur le jugement de Dieu ?

5. EXPULSION DE DIEU. « D’où viennent les guerres ? » (2e lecture). Jacques fait une relation entre le désordre des instincts, le désordre social et la rupture avec Dieu qui est « la sagesse qui vient d’en haut ». En se référant à Dieu, conduit-on mieux sa vie personnelle et améliore-t-on les relations ? Les dérives humaines viennent-elles de l’abandon de Dieu ?
DYNAMIQUE DE CE DIMANCHE
Des mises en œuvre

La place donnée aux enfants dans l’évangile peut amener les personnes qui préparent la célébration à les mettre en valeur, d’autant que nous sommes dans les premiers temps de septembre avec le lancement du catéchisme. Ils pourront venir en procession avec leur évangile en main. Les premiers bancs pourraient leur être réservés, ils pourraient participer à la procession des offrandes et venir autour de l’autel au moment du Notre Père.
L’ensemble des textes nous appelle à l’humilité, élément que le prédicateur peut prendre en compte pour appeler à un retour à la simplicité, qui renonce aux honneurs et qui permet à chaque chrétien d’être seulement l’égal de ses frères (même si dans l’histoire, il y eut la tentation de beaucoup de rechercher ces honneurs et une supériorité aléatoire. À quand la suppression du titre de « Mgr » ?)
Pour se former en équipe
L’enfant dans la Bible

Notre époque moderne a fait de l’enfant, au sein de nos familles, un roi, le centre de nos attentions, le pivot de nos organisations. Rester enfant est presque devenu un idéal : « Surtout ne pas vieillir ! » Notre romantisme idyllique va jusqu’à le parer des vertus de l’innocence, de la pureté, de la droiture. Il n’en était pas de même aux temps bibliques. Si l’on parle le langage de la Bible, l’enfant est une des catégories des « pauvres », à côté des malades, affamés, endeuillés et même pécheurs, bref ceux qui se définissent par le manque.
Certes, avoir des enfants est une bénédiction, puisque cela assure une descendance où pourra se réaliser la promesse, mais au même titre que les biens ou la renommée. On reste là dans le domaine de l’avoir.
L’enfant n’a pas de droits propres. C’est un être faible, inachevé, donc imparfait, qui a besoin d’être éduqué, redressé, voire corrigé ; et ce, des Proverbes (Pr 23, 13) à saint Paul (1 Co 13, 11).

Mais c’est bien à ce titre qu’il fait l’objet d’une sollicitude toute particulière de Dieu qui choisit les faibles et les petits pour se révéler, par exemple au jeune Samuel. Des frères, Dieu choisit toujours le plus jeune : Jacob est préféré à Esaü (Gn 27), Joseph à ses aînés (Gn 37-50), ainsi que David (1 S 16). La faiblesse de l’enfant n’en fait que mieux ressortir la grandeur de Celui qui agit par son intermédiaire ; c’est le jeune Daniel qui confond les vieux juges… pas très sages ! (Dn 13, 44-50)
C’est pourquoi aussi l’espérance messianique d’Isaïe s’incarnera dans l’enfant royal. (Is 7, 14 s ; 9,5 s)
Et finalement, le Nouveau Testament s’ouvre par la naissance d’un enfant dans lequel Dieu se dit tout entier.
Jésus s’inscrit donc bien dans ce courant isaïen de la recréation de nos faiblesses dans le regard d’amour de Dieu. Aussi, quand il proclame : « Quiconque accueille en mon nom un enfant, c’est moi qu’il accueille » (Mc 9, 37) ou encore « Laissez venir à moi les petits enfants » (Mc 10, 14), il ne s’agit pas d’une banale leçon de patience à l’égard des têtes blondes, mais d’une Bonne Nouvelle dans la ligne des Béatitudes. La raison de la nouvelle dignité des enfants n’est pas en eux, mais en Dieu. Dans ce qu’on appelle « l’hymne de Jubilation » (Mt 11, 25-27 ; Lc 10, 21-22), Jésus se réjouit de ce que son Père ait révélé les mystères du Royaume, non pas aux sages et aux savants, mais aux enfants, non pas au nom de leurs mérites, mais de l’amour préférentiel des pauvres qui est celui de Dieu.

Et ici s’opère le même déplacement que dans les Béatitudes, où la pauvreté d’état devient posture. Si Jésus, dans Luc proclame aux pauvres d’état qu’ils sont heureux, chez Matthieu, il invite à adopter une attitude de pauvre. Il en va de même ici : non content d’affirmer les enfants préférés de Dieu comme semblables au Christ, l’évangile invite à se faire semblables aux enfants – ce qui ne veut pas dire s’infantiliser ! (1 Co 14,20) – parce que « le Royaume est à ceux qui leur ressemblent » (Mc 10,14). L’enfant n’est plus seulement celui qui est invité dans le Royaume, mais la manière d’accueillir celui-ci, c'est-à-dire en dépendance humble de l’amour de Dieu. Finalement se faire disciple, c’est se faire petit.

Dominique Maerten



POUR UNE CÉLÉBRATION DOMINICALE DE LA PAROLE
lorsqu’il n’y a pas d’eucharistie

Chaque diocèse définit le genre d’assemblée qu’il convient de tenir, le dimanche, dans les églises où l’eucharistie ne peut pas être célébrée. Soit les petites paroisses (relais) sont invitées à prier au cours de la semaine, réservant l’eucharistie à un seul lieu de rassemblement, soit elles sont conviées à célébrer le dimanche par des célébrations de la Parole, en alternance avec l’eucharistie, selon une fréquence prévue. 
Devant la diversité des pratiques diocésaines, et aussi à la lecture des remerciements qui nous parviennent, nous désirons assurer cette mission susceptible de répondre aux divers besoins, d'autant que, dans ces courriers de remerciements, nous parviennent des témoignages qui soulignent la richesse de la diversité de nos propositions. C’est pour cela que les Fiches Dominicales vous offrent une aide, aussi bien pour la préparation des messes, que pour celle des célébrations de la Parole de Dieu.
D’autre part, les Fiches Dominicales suggèrent que, lors des célébrations où l’on communie au Christ dans sa Parole, on ne distribue pas la communion au pain eucharistique. Cependant, si cette dernière est prévue par les orientations diocésaines, les Fiches suggèrent qu’elle soit donnée avec du pain eucharistique consacré le jour même et apporté de la messe paroissiale.
Temps de l’accueil
PRIÈRE D’OUVERTURE

· SALUTATION
Après l’invitation au signe de croix, la personne qui conduit la prière introduit la célébration par quelques mots :
Les évangiles de ces dimanches nous lancent sur la route de Jérusalem, à la suite du Christ. Il nous instruit par sa parole et par son exemple, car il nous conduit vers la terre nouvelle du royaume de Dieu.

· CHANT D’ENTRÉE – voir propositions p. 7

· PRIÈRE D’OUVERTURE 
La personne qui conduit la prière dit l’oraison du missel (voir p. 8 de cette fiche), ou cette proposition : 
Dieu notre Père, par le prophète, tu nous as annoncé 
que ta Parole est comme une pluie bienfaisante, 
qui fait produire à la terre de beaux fruits, 
comme nous pouvons en cueillir en cette saison ; 
nous te bénissons et nous te prions : 
que ton Esprit Saint agisse en nos intelligences et nos cœurs, 
pour les rendre accueillants à la Parole que tu nous dis en ce dimanche. 
Gloire à toi pour les siècles. Amen.
Temps de la Parole
· PROCLAMATION DU LIVRE DE LA SAGESSE 		Sg 2, 12. 17-20
Cette lecture peut être introduite par quelques mots : Si les persécutés peuvent être appelés bienheureux, c’est parce que Dieu se soucie d’eux et veille sur eux. Il a fait connaître sa protection et son soutien depuis les temps anciens, par les prophètes et les sages.

· PSAUME 53
Comment réagir dans la persécution ou l’épreuve ? Le psaume nous l’indique : se tourner vers Dieu avec confiance, comme le Christ pendant les jours de sa passion.

Pour la mise en œuvre chantée, voir p. 8 de cette fiche.

· PROCLAMATION DE LA LETTRE DE SAINT JACQUES	Jc 3, 16-4, 3
Quelques mots de la personne qui conduit la prière peuvent guider l’écoute :
D’où viennent les conflits dans nos sociétés ? L’apôtre l’explique très concrètement, en dénonçant les intentions nocives qui se cachent dans les esprits et les cœurs, alors que Dieu nous appelle à la paix.

· ACCLAMATION DE L’ÉVANGILE – voir p. 9 de cette fiche

· PROCLAMATION DE L’ÉVANGILE	Mc 9, 30-37

· COMMENTAIRE DE LA PAROLE

· REPRISE DE L’ACCLAMATION DE L’ÉVANGILE OU CHANT À LA PAROLE
Temps de la prière

· PRIÈRE DE LOUANGE 

Dieu très-haut, Père tout-puissant, toi que le monde entier ne peut contenir, 
nous te bénissons pour ton Fils Jésus Christ, qui partage ta gloire et par qui tu as tout créé.
R/ Loué sois-tu, Dieu notre Père.
Nous te bénissons pour ton Fils Jésus, parce qu’il s'est fait tout petit, en naissant de Marie, 
devenant l'un de nous, nourrisson couché dans la crèche, enfant persécuté par Hérode, 
et plein de zèle pour la maison et les affaires de son Père (Luc 2,41-52).	R/

Nous te glorifions à cause de ton Fils Jésus, car il a pris sur lui notre faiblesse et nos abaissements, 
jusqu'à être écrasé, crucifié et déposé en terre. 
Il est le Premier, l'Alpha gravé sur le cierge pascal, et il a accepté d'être mis au rang des derniers. 
Mais tu l'as relevé par la résurrection. 	R/

Nous te rendons grâce pour Jésus, le Christ, ta Parole vivante, en action, 
qui nous éclaire et nous trace le chemin : 
« Si quelqu'un veut être le premier, qu'il soit le dernier de tous et le serviteur de tous. »		R/

· PRIÈRE DE CONVERSION
L’apôtre Jacques nous a dit les quatre vérités. Il a pointé la cause des conflits, des désordres et des injustices : à savoir la convoitise et la jalousie. Or les apôtres eux-mêmes, dans l’évangile, ont eu de tels comportements. Reconnaissons humblement nos défaillances et nos péchés : 
Seigneur, prends pitié. Ô Christ, prends pitié. Seigneur, prends pitié.

· PRIÈRE UNIVERSELLE - Pour les intentions, s’inspirer des propositions de la célébration eucharistique page 10 de cette fiche et de celles de la paroisse.

· PRIÈRE DU SEIGNEUR (NOTRE PÈRE)
L’apôtre Jacques nous a révélé la sagesse qui vient d’en haut, d’auprès de Dieu, et « qui donne son fruit aux artisans de paix » : elle étend ainsi le règne de Dieu, que nous demandons en priant comme Jésus nous l’a enseigné : Notre Père, qui es aux cieux…

· RITE DE LA PAIX
La personne qui conduit la prière peut dire : Échangeons cette paix dont a parlé l’apôtre Jacques et qui fera de nous des « artisans de paix ».

· ORAISON FINALE
Père saint, nous te bénissons et nous te rendons grâce pour cette assemblée du dimanche. Tu nous as accueillis comme tes enfants et tu nous as partagé la parole de vie. 
Que ton Esprit nous garde simples et droits, 
accueillants et joyeux, à l’image de ton Fils Jésus. 
Par lui, gloire et louange à toi, dans l’unité de l’Esprit Saint et pour les siècles. Amen.

Bénédiction et envoi
Après les annonces, la personne qui conduit la prière peut dire : 
Que Dieu nous bénisse et nous guide sur ses chemins de vérité, lui qui est Père, Fils et Esprit Saint (+). 
Allons dans la paix du Christ. Nous rendons grâce à Dieu.



POUR LA CÉLÉBRATION EUCHARISTIQUE

Dans les Évangiles synoptiques (Matthieu, Marc et Luc), la marche de Jésus vers Jérusalem est ponctuée par trois annonces de la Passion, dont la seconde est lue ce dimanche. Tout l’itinéraire de Jésus est guidé par cette fin ultime, qui est pour nous le commencement de notre propre marche. La résurrection de Jésus, le grand événement qui modifie toute l'existence humaine, change le cours de l'histoire, transforme les rapports sociaux, … 
À ceux qui veulent le suivre, Jésus révèle : 
« Si quelqu’un veut être le premier, qu’il soit le serviteur de tous. »

[bookmark: _Hlk514229354]Du 25e au 30e dimanches du temps ordinaire, la parole de Dieu enseigne la vie nouvelle pour tous ceux qui veulent suivre Jésus. Pour marquer cet ensemble de dimanches, un répertoire commun peut être retenu, notamment pour l’ordinaire de la messe. 

La couleur liturgique est le vert.
OUVERTURE
La question que Jésus adressait hier à ses amis rassemblés « à la maison », il nous la pose à nous aussi aujourd’hui rassemblés dans « sa maison » : « De quoi discutiez-vous en chemins ? » 

Procession, accueil et chant d’entrée
[bookmark: _Hlk507157871]
· CHANT D’ENTRÉE
Pour accompagner la procession d’ouverture, nous vous suggérons de choisir parmi les chants qui invitent au service :
[bookmark: _Hlk514249223]O 555 / C 555	Prenez la tenue de service
G 291	Le chemin du serviteur	Signes Musiques n°13
G 244	Peuple de l'alliance	CNA 425

Préparation pénitentielle
« De quoi discutiez-vous en chemin ? »… N’ayons pas peur d’ouvrir nos cœurs et notre vie, Jésus vient y souffler le vent nouveau de la Bonne Nouvelle ! Il nous montre le chemin, celui du serviteur.

Pour les cinq prochains dimanches, nous vous suggérons : 
AL 48-68 - Messe de la joie – Kyrie - 25 messes pour toutes les assemblées / Vol 1 p.35

Gloire à Dieu
Si les enfants sont présents, ils peuvent être invités à se regrouper pour chanter la gloire de Dieu en répétant, avec l’assemblée, les phrases chantées par l’animateur : 
AL 59 - Messe “Joie de ma Jeunesse” – Gloria - Signes Musiques n°33

Prière d’ouverture
La première des trois oraisons de la messe est aussi appelée « collecte ». Elle porte ce nom parce qu’elle « collecte » et réunit les diverses demandes des fidèles dans une seule prière ; c’est le rôle du prêtre de présenter à Dieu, au nom de la communauté rassemblée, le condensé de la prière de tous. Il est donc recommandé de ne la prononcer qu’après un temps de silence, pendant lequel chacun peut formuler intérieurement ses demandes. À la fin de la collecte, tous ratifient par l’Amen les paroles du prêtre.
[bookmark: _Hlk508270841]Celle de la messe du jour (Missel, p. 364)

Seigneur, tu as voulu que toute la loi 
consiste à t’aimer et à aimer son prochain :
donne-nous de garder tes commandements,
et de parvenir ainsi à la vie éternelle.
Par Jésus Christ, ton Fils, notre Seigneur et notre Dieu,
qui règne avec toi et le Saint-Esprit,
maintenant et pour les siècles des siècles. Amen.

[bookmark: _Hlk493082024]

ou la 1re des oraisons diverses (Missel p. 378)
Que ta grâce inspire notre action, Seigneur,
et la soutienne jusqu’au bout,
pour que toutes nos activités 
prennent leur source en toi 
et reçoivent de toi leur achèvement.
Par Jésus Christ, ton Fils, notre Seigneur et notre Dieu,
qui règne avec toi et le Saint-Esprit,
maintenant et pour les siècles des siècles. Amen.
LITURGIE DE LA PAROLE
« Si quelqu’un veut être le premier, qu’il soit le serviteur de tous ! »

Proclamer la 1ère lecture – Sg 2, 12.17-20
Monition (facultative) : Sans la sagesse de Dieu, l’homme peut se laisser entraîner par le mal.

Le lecteur s’efforcera de bien faire ressortir la première phrase : « Ceux qui méditent le mal se disent en eux-mêmes » et de bien marquer les « deux points » pour faciliter la compréhension de ce passage.

Chanter le PSAUME 53
Aux menaces et au déferlement de haine qui s’abattent sur lui, le juste répond en appelant Dieu à son secours, comme le fera Jésus à Gethsémani.

L’antienne a été mise en musique par Louis Groslambert, membre du comité de rédaction. Le classeur « Nouvelles antiennes » édité par les Fiches Dominicales propose aussi la mélodie à 3 voix égales et 4 voix mixtes. Nous vous suggérons la psalmodie à deux vers qui pourrait permettre à l’assemblée de chanter en alternance avec le psalmiste.

Le Seigneur est mon appui entre tous.
[bookmark: _Hlk508703336]
Antienne chantée par le psalmiste puis reprise par l’assemblée

Psalmiste 
A- [bookmark: _Hlk508977200]Par ton nom, Dieu, sauve-moi, 
B- par ta puissance rends-moi justice ;
Assemblée
C- Dieu, entends ma prière, 
D- écoute les paroles de ma bouche.
Reprise de l’antienne

Psalmiste
B- Des étrangers se sont levés contre moi,
Assemblée
C- des puissants cherchent ma perte :
D- ils n'ont pas souci de Dieu.
Reprise de l’antienne

Psalmiste 
A- Mais voici que Dieu vient à mon aide, 
B- le Seigneur est mon appui entre tous.
Assemblée
C- De grand cœur, je t'offrirai le sacrifice, 
D- je rendrai grâce à ton nom, car il est bon !
[bookmark: _Hlk511996169]Reprise de l’antienne

Proclamer la 2e lecture – Jc 3, 16-4, 3
Monition (facultative) : La sagesse qui vient d’en haut, l’Esprit Saint, nous entraîne à faire le bien et à vivre dans la miséricorde.

Nous poursuivons la lecture semi-continue de la lettre de Jacques et cela jusqu’au 26e dimanche du temps ordinaire.

Si cela est possible, pendant l’acclamation de l’Évangile, les enfants pourraient venir en procession avec leur bible (voir « Des mises en œuvre » p.4). Ils pourraient être invités, avec leurs animateurs de catéchèse, à se rassembler auprès de l’ambon pour écouter l’évangile et pourraient rester pour l’homélie si elle leur est destinée aussi.

Acclamation de l’Évangile
[bookmark: _Hlk493171626]Pour l’acclamation de l’Évangile, nous vous suggérons :
U 30 - Alléluia « Carillon » - CNA 215-29

Alléluia, Alléluia, Alléluia ! 

Par l’annonce de l’Évangile, 
Dieu appelle à partager la gloire de notre Seigneur Jésus Christ.

Proclamer l’Évangile : Mc 9, 30-37

Chant après la Parole
[bookmark: _Hlk514248925]Pour un dimanche de rentrée de la catéchèse, nous vous suggérons : 
KT 25-04	Parole de Dieu, parole de vie	Signes Musiques n°66
Y 22-17/ L 22-17	Que chante pour toi	Signes Musiques n°75

Profession de foi

Prière universelle 
[bookmark: _Hlk495051202]Pour vous aider dans la rédaction des intentions, nous vous suggérons quelques pistes. N'oubliez pas de les adapter aux circonstances, à l'actualité, aux besoins du moment...

· Introduction : 	L’attention de Jésus envers les petits inspirera notre prière.

· Refrain : 		Par Jésus Christ, ton serviteur, nous te prions Seigneur.

· Pistes pour les intentions :

Confions à Dieu les enfants d’ici et d’ailleurs, 
ceux qui sont aimés mais aussi ceux qui sont abandonnés, 
ceux qui ont été désirés et ceux qui sont oubliés… pour eux tous, prions le Seigneur.

Que vienne en nous et dans notre monde l’Esprit de paix, 
que tous les hommes se reconnaissent enfants d’un même Père et frères les uns des autres, 
ensemble, prions le Seigneur.

Recommandons à Dieu les grands de ce monde, 
mais aussi les grands de nos associations et communautés, 
que se répandent l’esprit de service et l’attention aux petits et aux faibles, prions le Seigneur. 

Prions pour notre assemblée et nos familles, 
demandons que l’Esprit de Jésus nous anime 
et nous pousse à partager autour de nous joie, paix et simplicité, prions le Seigneur.

· Conclusion : 
Dieu très bon, nous te rendons grâce pour Jésus Christ, 
ta Parole vivante, qui nous éclaire et nous trace la route, 
en nous invitant à le suivre sur le chemin de la résurrection. 
Comble-nous de ton Esprit, qu'il mette de l'ordre 
dans nos instincts, nos convoitises et nos conflits. 
Qu'il nous ouvre les yeux du cœur, 
qu'en toute personne humaine nous reconnaissions ta présence. 
Gloire à toi pour les siècles. Amen.
LITURGIE DE L’EUCHARISTIE

Préparation de l’autel et présentation des dons
· [bookmark: _Hlk503878433]PROCESSION DES OFFRANDES 
Pour accompagner la démarche, nous vous suggérons un chant connu des enfants :
	Comme lui	Signes Musiques n°104

· PRIÈRE SUR LES OFFRANDES
[bookmark: _Hlk508029675]
Celle de la messe du jour (Missel, p. 364)

Reçois favorablement, Seigneur, les offrandes de ton peuple,
pour qu’il obtienne dans le mystère eucharistique
les biens auxquels il croit de tout son cœur.
Par Jésus, le Christ, notre Seigneur. Amen.

[bookmark: _Hlk508029901]ou la 7e des oraisons diverses (Missel p. 384)

Sanctifie, Seigneur, les présents de ton Église,
et donne-nous dans cette eucharistie
le pain du ciel qui refera nos forces.
Par Jésus, le Christ, notre Seigneur. Amen.

Prière d’action de grâce 
· PRÉFACE ET PRIÈRE EUCHARISTIQUE – Nous vous suggérons soit la prière eucharistique n° II pour assemblées d’enfants : « Oui, béni soit Jésus, ton envoyé, l’ami des petits et des pauvres. Il est venu nous montrer comment nous pouvons t’aimer et nous aimer les uns les autres… » ; soit la prière eucharistique n°1 « Pour la réconciliation » : « …tu nous as aimés du plus grand amour : ton Fils, le seul Juste, s’est livré entre nos mains, et fut cloué sur une croix… ».

Pour les acclamations de la prière eucharistique, nous vous proposons de choisir des mélodies bien connues de l’assemblée. Cela favorisera l’échange entre le prêtre et l’assemblée et fera de cette prière un vrai moment de louange.
Pour un dimanche de rentrée de la catéchèse, nous vous suggérons :
AL 6-1 / CL 6-1 - À toi, nos cœurs (prière eucharistique pour assemblées d’enfants)
Si ce n’est pas un dimanche de rentrée de catéchèse, nous vous suggérons de choisir un ordinaire qui pourra être pris pour les cinq prochains dimanches, par exemple :
C 168 – Sanctus de Lourdes - 25 messes pour toutes les assemblées / Vol 1 p. 118
[bookmark: _Hlk514163516]C 220-1 – Nous attendons ta venue dans la gloire - 25 messes pour toutes les assemblées / Vol 1 p. 170

Fraction du pain & communion
NB. Les enfants pourraient être invités à approcher devant le chœur, face à l’autel, pour dire ou chanter la prière des enfants de Dieu. Les ministres pourraient aussi les rejoindre.

· NOTRE PÈRE introduit par quelques mots : 
Avec la confiance d’un enfant et à l’invitation de Jésus, enfant du Père, 
osons nous tourner vers Dieu et lui dire (lui chanter) : Notre Père…

· GESTE DE PAIX 

· CHANT DE LA FRACTION
Nous vous suggérons de conserver le même chant de la fraction pour cet ensemble de dimanches, par exemple : 
AL 23-14 - Agneau de Dieu - 25 messes pour toutes les assemblées / Vol 1 p.119

· INVITATOIRE À LA COMMUNION
« Si quelqu’un veut être le premier, qu’il soit le dernier de tous et le serviteur de tous. » 

Heureux les invités au repas du Seigneur ! 
Voici l’Agneau de Dieu qui enlève le péché du monde.

· COMMUNION
Pendant la démarche de communion, nous pouvons :
· écouter un morceau de musique. La revue Préludes (51, rue Principale, 67530 Ottrott), destinée aux organistes, en propose de nombreux. 
· chanter par exemple :
D 39-31	Partageons le pain du Seigneur	CNA 342 / Signes Musiques n°67
D 293	C’est toi, Seigneur, le pain rompu	CNA 322 / Signes Musiques n°127
D 54-07	Table dressée sur nos chemins	Signes Musiques n°111
D 44-80	Voici le Corps et le Sang du Seigneur	Signes Musiques n°79

Après la communion, nous pouvons chanter, par exemple :
D 304-1	En mémoire du Seigneur 	Signes Musiques n°94
Y 243-1 / C 243-1	Tenons en éveil	CNA 591 / Signes Musiques n°33 et 148

· PRIÈRE APRÈS LA COMMUNION.
[bookmark: OLE_LINK1][bookmark: OLE_LINK2]
Celle de la messe du jour (Missel, p. 365)

Seigneur, que ton aide accompagne toujours
ceux que tu as nourris de tes sacrements,
afin qu’ils puissent,
dans ces mystères et par toute leur vie,
recueillir les fruits de la rédemption.
Par Jésus, le Christ, notre Seigneur. Amen.

ou la 8e des oraisons diverses (Missel p. 389)

[bookmark: _GoBack]Nous avons annoncé, Seigneur, dans cette eucharistie
le mystère de la mort et de la résurrection de ton Fils ;
donne-nous, avec cette communion,
la force de le dire dans toute notre vie.
Par Jésus, le Christ, notre Seigneur. Amen.
LITURGIE DE L’ENVOI

Annonces
Elles participent à donner vie à nos communautés paroissiales et, en ce début d’année pastorale, au renouvellement des services…

Bénédiction et envoi
Pour conclure cette liturgie eucharistique, nous vous suggérons d’inviter les enfants à s’approcher pour recevoir une bénédiction particulière en ce jour de rentrée de la catéchèse. Nous vous proposons cet essai, inspiré de la prière de bénédiction n°151 (Livre des bénédictions, p. 44) :

Seigneur Jésus Christ,
tu as tellement aimé les enfants que tu as dit : 
« Quiconque accueille en mon nom un enfant comme celui-ci, c’est moi qu’il accueille » ;
écoute la prière que nous te présentons pour ces enfants :
ne cesse pas de les protéger
pour qu’en grandissant, ils croient en toi librement, 
ils soient fervents en charité, 
et persévèrent courageusement
dans l’espérance de ton Royaume.
Toi qui règnes pour les siècles des siècles. Amen.

Et que Dieu tout-puissant vous bénisse et vous garde dans son amour…

Puis le diacre, ou le prêtre, chante (ou dit) l’une des formules d’envoi, par exemple : 
Allez en paix, glorifiez le Seigneur par votre vie.
R / Nous rendons grâce à Dieu.

Pour ce dimanche, nous vous suggérons un chant d’envoi en mission pour accompagner la sortie de toute l’assemblée derrière le(s) prêtre(s), diacre(s)…, par exemple : 
Y 243-1 / C 243-1	Tenons en éveil	CNA 591 / Signes Musiques n°33 et 148
Y 22-17/ L 22-17	Que chante pour toi	Signes Musiques n°75
H 20 	Envoyés dans ce monde	CNA 443 (couplets 3 et 5)
T 72	N’ayons pas peur de vivre au monde	Signes Musiques n°21
V. Courtas	25e dimanche ordinaire – B	08/06/2021	Fiches dominicales	11
